
FASCICULE 77

LES CRÉATURES MÉDIANES

A plupart des mondes habités de Nébadon hébergent un ou plusieurs groupes
d’êtres exceptionnels existant sur un niveau de fonctionnement vital situé
à peu près à mi-chemin entre celui des mortels du royaume et celui des

ordres angéliques, d’où leur nom de créatures médianes. Elles paraissent être un
accident du temps, mais sont si répandues et apportent une aide si précieuse que
nous les avons acceptées depuis longtemps comme l’un des ordres essentiels de
notre ministère planétaire conjugué.

Deux ordres distincts de médians opèrent sur Urantia : le corps primaire, ou
doyen, qui vint à l’existence aux jours lointains de Dalamatia, et le groupe
secondaire, ou plus jeune, qui date de l’époque d’Adam.

1. LES MÉDIANS PRIMAIRES

Les médians primaires ont leur genèse dans une combinaison unique du
matériel et du spirituel sur Urantia. Sur d’autres mondes et dans d’autres
systèmes, nous savons qu’il existe des créatures similaires, mais elles ont pris
naissance par des techniques dissemblables.

Il est bon de toujours se rappeler que les effusions successives des Fils de Dieu
sur une planète en évolution produisent des changements notables dans l’économie
spirituelle du royaume. Elles modifient parfois le jeu de l’interassociation des agents
matériels et des agents spirituels sur une planète au point de créer des situations
vraiment difficiles à comprendre. Le statut des cent membres corporels de l’état-
major du Prince Caligastia illustre précisément une interassociation exceptionnelle
de cette sorte. En tant que citoyens morontiels ascendants de Jérusem, ils étaient des
créatures supramatérielles sans prérogative de reproduction. En tant que ministres
planétaires descendant sur Urantia, ils étaient des créatures matérielles sexuées
capables de procréer une descendance matérielle (comme quelques-uns le firent plus
tard). Ce que nous ne pouvons expliquer d’une manière satisfaisante, c’est la manière
dont ces cent personnes ont pu jouer le rôle de parents sur un niveau supramatériel,
et pourtant c’est exactement ce qui advint. Une liaison supramatérielle (non sexuelle)
entre un membre du sexe masculin et un membre du sexe féminin de l’état-major
corporel du Prince se traduisit par l’apparition du premier-né des médians primaires.

On s’aperçut immédiatement qu’une créature de cet ordre, à mi-chemin entre
le niveau humain et le niveau angélique, rendrait de grands services en s’occupant
des affaires de l’état-major du Prince. En conséquence, chaque couple de l’état-
major corporel reçut l’autorisation de créer un être similaire. Le résultat de cet
effort fut le premier groupe de cinquante créatures médianes.

Après avoir observé, pendant une année, le travail de ce groupe unique, le
Prince Planétaire autorisa la reproduction des médians sans restriction. Ce plan
fut exécuté tant que le pouvoir de création subsista, et c’est ainsi que le corps
originel de 50.000 médians prit naissance.
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THE MIDWAY CREATURES

OST of the inhabited worlds of Nebadon harbor one or more
groups of unique beings existing on a life-functioning level about
midway between those of the mortals of the realms and of the

angelic orders; hence are they called midway creatures. They appear to be an
accident of time, but they occur so widespreadly and are so valuable as
helpers that we have all long since accepted them as one of the essential
orders of our combined planetary ministry.

On Urantia there function two distinct orders of midwayers: the primary
or senior corps, who came into being back in the days of Dalamatia, and the
secondary or younger group, whose origin dates from the times of Adam.

1. THE PRIMARY MIDWAYERS

The primary midwayers have their genesis in a unique interassociation of
the material and the spiritual on Urantia. We know of the existence of similar
creatures on other worlds and in other systems, but they originated by
dissimilar techniques.

It is well always to bear in mind that the successive bestowals of the Sons
of God on an evolving planet produce marked changes in the spiritual econo-
my of the realm and sometimes so modify the workings of the interassociation
of spiritual and material agencies on a planet as to create situations indeed
difficult of understanding. The status of the one hundred corporeal members
of Prince Caligastia’s staff illustrates just such a unique interassociation: As
ascendant morontia citizens of Jerusem they were supermaterial creatures
without reproductive prerogatives. As descendant planetary ministers on
Urantia they were material sex creatures capable of procreating material
offspring (as some of them later did). What we cannot satisfactorily explain is
how these one hundred could function in the parental role on a supermaterial
level, but that is exactly what happened. A supermaterial (nonsexual) liaison of
a male and a female member of the corporeal staff resulted in the appearance
of the first-born of the primary midwayers.

It was immediately discovered that a creature of this order, midway
between the mortal and angelic levels, would be of great service in carrying
on the affairs of the Prince’s headquarters, and each couple of the corporeal
staff was accordingly granted permission to produce a similar being. This
effort resulted in the first group of fifty midway creatures.

After a year of observing the work of this unique group, the Planetary
Prince authorized the reproduction of midwayers without restriction. This
plan was carried out as long as the power to create continued, and the original
corps of 50,000 was accordingly brought into being.
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Une période de six mois intervenait entre la production des médians successifs
et, lorsque mille de ces êtres furent nés de chaque couple, il n’en naquit plus jamais
aucun. Et nous ne disposons d’aucune explication quant à la raison pour laquelle
ce pouvoir fut épuisé à l’apparition du millième descendant direct. Toutes les
expérimentations ultérieures n’aboutirent qu’à des échecs.

Ces créatures constituèrent le corps des renseignements de l’administration du
Prince. Elles se répandirent en tous lieux, observant et étudiant les races du
monde, et rendant d’autres services inestimables au Prince et à son état-major
dans le travail consistant à influencer la société humaine éloignée du quartier
général planétaire.

Ce régime dura jusqu’aux jours tragiques de la rébellion planétaire qui prit au
piège un peu plus des quatre cinquièmes des médians primaires. Le corps loyal
entra au service des administrateurs provisoires Melchizédeks et opéra sous le
commandement nominal de Van jusqu’à l’époque d’Adam.

2. LA RACE NODITE

Bien que nous relations ici l’origine, la nature et les fonctions des créatures
médianes d’Urantia, la parenté entre les deux ordres—primaire et secondaire—
rend nécessaire d’interrompre l’histoire des médians primaires afin de suivre la
descendance des membres rebelles de l’état-major corporel du Prince Caligastia
depuis la rébellion planétaire jusqu’à l’époque d’Adam. Ce fut cette lignée
héréditaire qui, aux premiers temps du second jardin, fournit la moitié des
ancêtres de l’ordre secondaire des créatures médianes.

Les membres corporels de l’état-major du Prince avaient été matérialisés sous
forme de créatures sexuées en vue de participer au plan de procréation d’une
descendance incorporant les qualités conjuguées de leur ordre spécial, unies à
celles des souches sélectionnées des tribus d’Andon ; tout ceci était destiné à
anticiper sur l’apparition ultérieure d’Adam. Les Porteurs de Vie avaient projeté
la naissance d’un nouveau type de mortels englobant l’union des descendants
conjoints de l’état-major du Prince avec la première génération des enfants
d’Adam et d’Ève. Ils avaient donc mis sur pied un plan envisageant un nouvel
ordre de créatures planétaires, dont ils espéraient qu’elles seraient les chefs et
instructeurs de la société humaine. Ces êtres étaient destinés à la souveraineté
sociale, et non à la souveraineté civile. Mais, puisque ce projet avorta à peu près
complètement, nous ne connaîtrons jamais de quelle aristocratie de dirigeants
bienveillants, ni de quelle culture incomparable Urantia fut privée. En effet,
lorsque les membres de l’état-major corporel se reproduisirent ultérieurement, ce
fut à la suite de la rébellion et après qu’ils eurent été privés de leur connexion avec
les courants vitaux du système.

L’ère postérieure à la rébellion sur Urantia vit se produire bien des évènements
inhabituels. Une grande civilisation—la culture de Dalamatia—se disloquait.
“ Les Nephilims (Nodites) étaient sur la terre en ces temps-là et, lorsque ces fils des
dieux allèrent vers les filles des hommes et qu’elles conçurent d’eux, leurs enfants
furent les puissants hommes de jadis, les hommes de renom. ” Bien qu’ils ne
fussent guère “ fils des dieux ”, les membres de l’état-major et leurs premiers
descendants étaient considérés comme tels par les mortels évolutionnaires de ces
temps lointains ; la tradition en vint même à magnifier leur stature. Telle est donc
l’origine du conte folklorique à peu près universel des dieux qui descendirent sur
terre et s’y allièrent avec les filles des hommes pour engendrer une ancienne race
de héros. Toute cette légende devint encore plus confuse avec les mélanges raciaux
des Adamites qui naquirent ultérieurement dans le second jardin.

A period of one-half year intervened between the production of each
midwayer, and when one thousand such beings had been born to each
couple, no more were ever forthcoming. And there is no explanation available
as to why this power was exhausted upon the appearance of the one thou-
sandth offspring. No amount of further experimentation ever resulted in
anything but failure.

These creatures constituted the intelligence corps of the Prince’s admin-
istration. They ranged far and wide, studying and observing the world races
and rendering other invaluable services to the Prince and his staff in the work
of influencing human society remote from the planetary headquarters.

This regime continued until the tragic days of the planetary rebellion,
which ensnared a little over four fifths of the primary midwayers. The loyal
corps entered the service of the Melchizedek receivers, functioning under the
titular leadership of Van until the days of Adam.

2. THE NODITE RACE

While this is the narrative of the origin, nature, and function of the
midway creatures of Urantia, the kinship between the two orders—primary
and secondary—makes it necessary to interrupt the story of the primary mid-
wayers at this point in order to follow out the line of descent from the rebel
members of the corporeal staff of Prince Caligastia from the days of the
planetary rebellion to the times of Adam. It was this line of inheritance
which, in the early days of the second garden, furnished one half of the
ancestry for the secondary order of midway creatures.

The physical members of the Prince’s staff had been constituted sex
creatures for the purpose of participating in the plan of procreating offspring
embodying the combined qualities of their special order united with those of
the selected stock of the Andon tribes, and all of this was in anticipation of
the subsequent appearance of Adam. The Life Carriers had planned a new
type of mortal embracing the union of the conjoint offspring of the Prince’s staff
with the first-generation offspring of Adam and Eve. They had thus projected
a plan envisioning a new order of planetary creatures whom they hoped would
become the teacher-rulers of human society. Such beings were designed for
social sovereignty, not civil sovereignty. But since this project almost completely
miscarried, we shall never know what an aristocracy of benign leadership and
matchless culture Urantia was thus deprived of. For when the corporeal staff
later reproduced, it was subsequent to the rebellion and after they had been
deprived of their connection with the life currents of the system.

The postrebellion era on Urantia witnessed many unusual happenings. A
great civilization—the culture of Dalamatia—was going to pieces. “The
Nephilim (Nodites) were on earth in those days, and when these sons of the
gods went in to the daughters of men and they bore to them, their children
were the ‘mighty men of old,’ the ‘men of renown.’” While hardly “sons of
the gods,” the staff and their early descendants were so regarded by the evolu-
tionary mortals of those distant days; even their stature came to be magnified
by tradition. This, then, is the origin of the well-nigh universal folk tale of the
gods who came down to earth and there with the daughters of men begot an
ancient race of heroes. And all this legend became further confused with the
race mixtures of the later appearing Adamites in the second garden.
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Les cent membres corporels de l’état-major du Prince portaient le plasma
germinatif des lignées humaines andoniques. S’ils s’engageaient dans la
reproduction sexuée, on pouvait donc naturellement s’attendre à ce que leur
progéniture ressemblât tout à fait à celle d’autres parents andonites. Mais,
quand les soixante rebelles de l’état-major, les partisans de Nod, s’adonnèrent
effectivement à la reproduction sexuée, leurs enfants se révélèrent de loin
supérieurs, dans presque tous les domaines, aux peuplades andonites aussi bien
qu’aux peuplades sangiks. Cette excellence inattendue ne concernait pas seulement
leurs qualités physiques et intellectuelles, mais aussi leurs capacités spirituelles.

Les caractères mutants apparus dans la première génération nodite résultaient de
certains changements opérés dans la configuration et les constituants chimiques des
facteurs héréditaires du plasma germinatif andonique. Ces modifications furent causées
par la présence, dans le corps des membres de l’état-major, des puissants circuits
d’entretien de la vie du système de Satania. Ces circuits vitaux amenèrent les chromosomes
du modèle spécialisé d’Urantia à se rapprocher davantage de la spécialisation normalisée
pour Satania des manifestations vitales fixées pour Nébadon. La technique de cette
métamorphose du plasma germinatif, par l’action des courants vitaux systémiques,
présente certaines analogies avec les procédés par lesquels les savants d’Urantia
modifient le plasma germinatif des plantes et des animaux par l’emploi des rayons X.

C’est ainsi que les peuples nodites naquirent de certaines modifications particulières
et inattendues se produisant dans le plasma vital que les chirurgiens d’Avalon
avaient transféré des corps des contributeurs andonites à ceux des membres de
l’état-major corporel.

On se rappelle que les cent Andonites ayant contribué à fournir ce plasma
germinatif furent, à leur tour, mis en possession du complément organique de
l’arbre de vie, de sorte que les courants vitaux de Satania se répandirent également
dans leur corps. Les quarante-quatre Andonites modifiés qui suivirent l’état-
major dans la rébellion se marièrent aussi entre eux et apportèrent une grande
contribution aux meilleures souches des peuplades nodites.

Ces deux groupes, embrassant 104 individus porteurs de plasma germinatif
andonite modifié, constituent les ancêtres des Nodites, la huitième race apparue
sur Urantia. Cette nouvelle caractéristique de la vie humaine représente une autre
phase de l’exécution du plan originel consistant à utiliser Urantia comme monde
à vie modifiée, mais il s’agissait d’un développement inattendu de ce plan.

Les Nodites de sang pur étaient une race magnifique, mais ils se mêlèrent
graduellement aux peuples évolutionnaires de la terre, de sorte qu’une grande
dégénérescence ne tarda pas à se produire. Dix-mille ans après la rébellion, ils
avaient rétrogradé au point que la durée moyenne de leur vie ne dépassait guère
celle des races évolutionnaires.

Quand les archéologues déterrent les tablettes d’argile relatant l’histoire des
plus tardifs Sumériens descendant des Nodites, ils découvrent des listes de rois
sumériens remontant à plusieurs millénaires. À mesure que ces archives remontent
plus loin dans le passé, la durée du règne des rois antérieurs s’accroit de vingt-cinq
ou trente ans jusqu’à cent-cinquante ans et davantage. Cet allongement de la
durée du règne des anciens rois signifie que certains des premiers chefs nodites
(descendants immédiats des membres de l’état-major du Prince) vivaient
effectivement plus longtemps que leurs successeurs. Les tablettes dénotent aussi
un effort pour faire remonter les dynasties jusqu’à l’époque de Dalamatia.

Les longévités relatées dans les annales de ces personnages sont dues également
à une confusion entre les mois et les années comme unités de temps. On peut faire
la même remarque dans la généalogie biblique d’Abraham et dans les archives

Since the one hundred corporeal members of the Prince’s staff carried
germ plasm of the Andonic human strains, it would naturally be expected
that, if they engaged in sexual reproduction, their progeny would altogether
resemble the offspring of other Andonite parents. But when the sixty rebels
of the staff, the followers of Nod, actually engaged in sexual reproduction,
their children proved to be far superior in almost every way to both the
Andonite and the Sangik peoples. This unexpected excellence characterized
not only physical and intellectual qualities but also spiritual capacities.

These mutant traits appearing in the first Nodite generation resulted from
certain changes which had been wrought in the configuration and in the
chemical constituents of the inheritance factors of the Andonic germ plasm.
These changes were caused by the presence in the bodies of the staff members
of the powerful life-maintenance circuits of the Satania system. These life
circuits caused the chromosomes of the specialized Urantia pattern to
reorganize more after the patterns of the standardized Satania specialization
of the ordained Nebadon life manifestation. The technique of this germ
plasm metamorphosis by the action of the system life currents is not unlike
those procedures whereby Urantia scientists modify the germ plasm of plants
and animals by the use of X rays.

Thus did the Nodite peoples arise out of certain peculiar and unexpected
modifications occurring in the life plasm which had been transferred from the
bodies of the Andonite contributors to those of the corporeal staff members
by the Avalon surgeons.

It will be recalled that the one hundred Andonite germ plasm contributors
were in turn made possessors of the organic complement of the tree of life so that
the Satania life currents likewise invested their bodies. The forty-four modified
Andonites who followed the staff into rebellion also mated among themselves
and made a great contribution to the better strains of the Nodite people.

These two groups, embracing 104 individuals who carried the modified
Andonite germ plasm, constitute the ancestry of the Nodites, the eighth race
to appear on Urantia. And this new feature of human life on Urantia repre-
sents another phase of the outworking of the original plan of utilizing this
planet as a life-modification world, except that this was one of the unforeseen
developments.

The pure-line Nodites were a magnificent race, but they gradually mingled
with the evolutionary peoples of earth, and before long great deterioration
had occurred. Ten thousand years after the rebellion they had lost ground to
the point where their average length of life was little more than that of the
evolutionary races.

When archaeologists dig up the clay-tablet records of the later-day Sumerian
descendants of the Nodites, they discover lists of Sumerian kings running back
for several thousand years; and as these records go further back, the reigns of
the individual kings lengthen from around twenty-five or thirty years up to
one hundred and fifty years and more. This lengthening of the reigns of these
older kings signifies that some of the early Nodite rulers (immediate
descendants of the Prince’s staff) did live longer than their later-day successors
and also indicates an effort to stretch the dynasties back to Dalamatia.

The records of such long-lived individuals are also due to the confusion of
months and years as time periods. This may also be observed in the Biblical
genealogy of Abraham and in the early records of the Chinese. The confusion of
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primitives des Chinois. La confusion entre le mois, ou période de 28 jours, et
l’année de plus de 350 jours introduite plus tard est responsable de la tradition de
ces longues vies humaines. On cite le cas d’un homme qui vécut plus de neuf-cents
“ ans ”. Cette durée ne représente pas tout à fait soixante-dix de nos années ;
pendant des âges, elle fut considérée comme très longue, et désignée plus tard par
“ trois vingtaines et dix ”.

Le calcul du temps par mois de vingt-huit jours persista bien après l’époque
d’Adam. Mais, quand les Égyptiens entreprirent de réformer le calendrier, il y a
environ sept-mille ans, ils le firent avec une grande précision et introduisirent
l’année de 365 jours.

3. LA TOUR DE BABEL

Après l’engloutissement de Dalamatia, les Nodites se dirigèrent vers le nord et
l’est, et fondèrent bientôt la ville de Dilmun, qui devint leur nouveau quartier
général racial et culturel. Environ cinquante-mille ans après la mort de Nod, les
descendants de l’état-major du Prince devinrent trop nombreux pour trouver leur
subsistance dans les terres du voisinage immédiat de leur nouvelle ville de
Dilmun. Après qu’ils eurent étendu leurs contacts vers l’extérieur pour se marier
avec des membres des tribus andonites et sangiks limitrophes de leurs frontières,
leurs dirigeants comprirent qu’il fallait faire quelque chose pour préserver leur
unité raciale. En conséquence, ils convoquèrent un conseil des tribus qui, après
bien des délibérations, adopta le plan de Bablot, un descendant de Nod.

Bablot proposait d’ériger un temple prétentieux de glorification raciale au
centre du territoire alors occupé par les Nodites. Ce temple devait avoir une tour
dont le monde n’aurait jamais vu l’équivalent. Il était destiné à être un mémorial
monumental en souvenir de leur grandeur. Un bon nombre des descendants de
Nod auraient voulu que ce monument fût érigé à Dilmun, mais d’autres
soutenaient qu’un édifice aussi considérable devait être situé à bonne distance des
dangers de la mer ; ils se souvenaient des traditions de l’engloutissement de
Dalamatia, leur première capitale.

Bablot prévoyait que les nouveaux bâtiments allaient devenir le noyau du
futur centre de la culture et de la civilisation nodites. Son avis finit par prévaloir,
et l’on commença la construction conformément à ses plans. La nouvelle ville
devait porter le nom de Bablot, architecte et bâtisseur de la tour. Le site porta plus
tard le nom de Bablod, et finalement celui de Babel.

Mais les Nodites restaient quelque peu divisés dans leurs sentiments au sujet
des plans et des buts de cette entreprise. Leurs dirigeants n’étaient pas non plus
entièrement d’accord sur les plans de construction ni sur l’utilisation des
bâtiments lors de leur achèvement. Après quatre ans et demi de travail, une
grande dispute s’éleva sur l’objet et le motif de la construction de la tour. Le
différend s’envenima tellement que tout travail fut interrompu. Les porteurs de
vivres répandirent la nouvelle de la dissension, et un grand nombre de tribus
commencèrent à se rassembler au site de la construction. Trois points de vue
s’affrontaient sur les motifs de bâtir la tour :

1. Le groupe le plus nombreux, environ la moitié, désirait voir construire la
tour comme monument commémoratif de l’histoire et de la supériorité raciale des
Nodites. Il estimait qu’elle devait être un grand et imposant bâtiment suscitant
l’admiration de toutes les générations futures.

2. La fraction suivante par ordre d’importance voulait que la tour fût
destinée à commémorer la culture de Dilmun. Ses partisans prévoyaient que
Bablot deviendrait un grand centre de commerce, d’art et de manufacture.

the twenty-eight-day month, or season, with the later introduced year of more
than three hundred and fifty days is responsible for the traditions of such long
human lives. There are records of a man who lived over nine hundred
“years.” This period represents not quite seventy years, and such lives were
regarded for ages as very long, “threescore years and ten” as such a life span
was later designated.

The reckoning of time by the twenty-eight-day month persisted long after
the days of Adam. But when the Egyptians undertook to reform the calendar,
about seven thousand years ago, they did it with great accuracy, introducing
the year of 365 days.

3. THE TOWER OF BABEL

After the submergence of Dalamatia the Nodites moved north and east,
presently founding the new city of Dilmun as their racial and cultural head-
quarters. And about fifty thousand years after the death of Nod, when the
offspring of the Prince’s staff had become too numerous to find subsistence in
the lands immediately surrounding their new city of Dilmun, and after they
had reached out to intermarry with the Andonite and Sangik tribes adjoining
their borders, it occurred to their leaders that something should be done to
preserve their racial unity. Accordingly a council of the tribes was called, and
after much deliberation the plan of Bablot, a descendant of Nod, was indorsed.

Bablot proposed to erect a pretentious temple of racial glorification at the
center of their then occupied territory. This temple was to have a tower the
like of which the world had never seen. It was to be a monumental memorial
to their passing greatness. There were many who wished to have this
monument erected in Dilmun, but others contended that such a great structure
should be placed a safe distance from the dangers of the sea, remembering the
traditions of the engulfment of their first capital, Dalamatia.

Bablot planned that the new buildings should become the nucleus of the
future center of the Nodite culture and civilization. His counsel finally
prevailed, and construction was started in accordance with his plans. The
new city was to be named Bablot after the architect and builder of the tower.
This location later became known as Bablod and eventually as Babel.

But the Nodites were still somewhat divided in sentiment as to the plans
and purposes of this undertaking. Neither were their leaders altogether
agreed concerning either construction plans or usage of the buildings after
they should be completed. After four and one-half years of work a great
dispute arose about the object and motive for the erection of the tower. The
contentions became so bitter that all work stopped. The food carriers spread
the news of the dissension, and large numbers of the tribes began to forgather
at the building site. Three differing views were propounded as to the purpose
of building the tower.

1. The largest group, almost one half, desired to see the tower built as a
memorial of Nodite history and racial superiority. They thought it ought to
be a great and imposing structure which would challenge the admiration of
all future generations.

2. The next largest faction wanted the tower designed to commemorate
the Dilmun culture. They foresaw that Bablot would become a great center
of commerce, art, and manufacture.
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3. Le contingent le plus faible estimait que l’érection de la tour offrait une
occasion de réparer la folie des ancêtres qui avaient participé à la rébellion de
Caligastia. Ses partisans soutenaient que la tour devait être consacrée à
l’adoration du Père de tous, et que toute la raison d’être de la nouvelle ville devait
consister à remplacer Dalamatia—à fonctionner comme centre culturel et
religieux pour les barbares des environs.

Le groupe religieux fut rapidement battu aux voix. La majorité rejeta la
notion que ses ancêtres avaient été coupables de rébellion ; elle s’irritait de ce
stigmate racial. Ayant éliminé l’un des trois facteurs de la dispute, et faute de
régler les deux autres par des débats, les Nodites eurent recours à la bataille. Les
religieux, les non-combattants, s’enfuirent chez eux vers le sud, tandis que leurs
compagnons se battirent jusqu’à ce qu’ils fussent à peu près complètement
exterminés.

Il y a environ douze-mille ans, une seconde tentative fut faite pour construire
la tour de Babel. Les races mêlées des Andites (Nodites et Adamites) entreprirent
d’élever un nouveau temple sur les ruines du premier édifice, mais le projet ne
recueillit pas de soutiens suffisants ; il succomba sous le poids de sa propre
prétention. Cette région fut longtemps appelée le pays de Babel.

4. LES CENTRES DE CIVILISATION NODITES

La dispersion des Nodites fut une conséquence immédiate du conflit interne
au sujet de la tour de Babel. Cette guerre intérieure réduisit considérablement
le nombre des Nodites du sang le plus pur et porta, sous beaucoup de rapports,
la responsabilité de leur échec dans l’établissement d’une grande civilisation
préadamique. À partir de cette date, la culture nodite déclina pendant plus de
cent-vingt-mille ans jusqu’à ce qu’elle fut relevée par une infusion de sang
adamique. Mais, même à l’époque d’Adam, les Nodites étaient encore un
peuple capable. Nombre de leurs descendants de sang mêlé comptèrent parmi
les bâtisseurs du Jardin, et plusieurs capitaines des groupes de Van étaient des
Nodites. Certains des penseurs les plus qualifiés de l’état-major d’Adam
appartenaient à cette race.

Trois sur quatre des grands centres nodites furent établis immédiatement après
le conflit de Bablot :

1. Les Nodites occidentaux ou syriens. Les survivants du groupe
nationaliste, les partisans du mémorial racial, se dirigèrent vers le nord et s’unirent
avec les Andonites pour fonder les centres nodites ultérieurs du nord-ouest de
la Mésopotamie. Ils formaient le groupe le plus nombreux des Nodites en voie
de dispersion et contribuèrent beaucoup à l’apparition de la souche assyrienne.

2. Les Nodites orientaux ou élamites. Les partisans de la culture et du
commerce émigrèrent en grand nombre vers l’est dans Élam, et s’y unirent avec
les tribus sangiks mêlées. Les Élamites d’il y a trente ou quarante-mille ans
avaient largement acquis la nature sangik, tout en continuant à entretenir une
civilisation supérieure à celle des barbares environnants.

Après l’établissement du second jardin, on prit l’habitude d’appeler “ terre
de Nod ” cette proche colonie nodite. Pendant la longue période de paix relative
entre ce groupe nodite et les Adamites, les deux races se croisèrent largement, car
les Fils de Dieu (les Adamites) prirent de plus en plus l’habitude d’épouser les
filles des hommes (les Nodites).

3. The smallest and minority contingent held that the erection of the
tower presented an opportunity for making atonement for the folly of their
progenitors in participating in the Caligastia rebellion. They maintained that
the tower should be devoted to the worship of the Father of all, that the whole
purpose of the new city should be to take the place of Dalamatia—to function
as the cultural and religious center for the surrounding barbarians.

The religious group were promptly voted down. The majority rejected
the teaching that their ancestors had been guilty of rebellion; they resented
such a racial stigma. Having disposed of one of the three angles to the dispute
and failing to settle the other two by debate, they fell to fighting. The
religionists, the noncombatants, fled to their homes in the south, while their
fellows fought until well-nigh obliterated.

About twelve thousand years ago a second attempt to erect the tower of
Babel was made. The mixed races of the Andites (Nodites and Adamites)
undertook to raise a new temple on the ruins of the first structure, but there
was not sufficient support for the enterprise; it fell of its own pretentious
weight. This region was long known as the land of Babel.

4. NODITE CENTERS OF CIVILIZATION

The dispersion of the Nodites was an immediate result of the internecine
conflict over the tower of Babel. This internal war greatly reduced the
numbers of the purer Nodites and was in many ways responsible for their
failure to establish a great pre-Adamic civilization. From this time on Nodite
culture declined for over one hundred and twenty thousand years until it was
upstepped by Adamic infusion. But even in the times of Adam the Nodites
were still an able people. Many of their mixed descendants were numbered
among the Garden builders, and several of Van’s group captains were Nodites.
Some of the most capable minds serving on Adam’s staff were of this race.

Three out of the four great Nodite centers were established immediately
following the Bablot conflict:

1. The western or Syrian Nodites. The remnants of the nationalistic or racial
memorialists journeyed northward, uniting with the Andonites to found the
later Nodite centers to the northwest of Mesopotamia. This was the largest
group of the dispersing Nodites, and they contributed much to the later
appearing Assyrian stock.

2. The eastern or Elamite Nodites. The culture and commerce advocates
migrated in large numbers eastward into Elam and there united with the
mixed Sangik tribes. The Elamites of thirty to forty thousand years ago had
become largely Sangik in nature, although they continued to maintain a
civilization superior to that of the surrounding barbarians.

After the establishment of the second garden it was customary to allude
to this near-by Nodite settlement as “the land of Nod”; and during the long
period of relative peace between this Nodite group and the Adamites, the two
races were greatly blended, for it became more and more the custom for the
Sons of God (the Adamites) to intermarry with the daughters of men (the
Nodites).
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3. Les Nodites centraux ou présumériens. Un petit groupe, à l’embouchure
du Tigre et de l’Euphrate, conserva mieux son intégrité raciale. Il subsista pendant
des millénaires et fournit, en fin de compte, les ancêtres nodites qui se mêlèrent aux
Adamites pour fonder les peuples sumériens des temps historiques.

Tout ceci explique comment les Sumériens apparurent si soudainement et si
mystérieusement sur la scène d’action en Mésopotamie. Les chercheurs ne
pourront jamais retrouver la trace de ces tribus et la remonter jusqu’à l’origine
des Sumériens qui se situe il y a deux-cent-mille ans après l’engloutissement de
Dalamatia. Sans avoir de traces d’origine ailleurs dans le monde, ces anciennes
tribus se silhouettent soudain sur l’horizon de la civilisation avec une culture
adulte et supérieure comprenant des temples, le travail des métaux, l’agriculture,
l’élevage, la poterie, le tissage, des lois commerciales, un code civil, un
cérémonial religieux et un ancien système d’écriture. Au commencement de l’ère
historique, elles avaient perdu depuis longtemps l’alphabet de Dalamatia et
adopté l’écriture particulière provenant de Dilmun. Bien que virtuellement
perdu pour le monde, le langage sumérien n’était pas sémitique ; il avait de
nombreux éléments communs avec les langues dites aryennes.

Les documents détaillés laissés par les Sumériens décrivent le site d’une
colonie remarquable située sur le golfe Persique près de l’ancienne ville de
Dilmun. Les Égyptiens appelaient Dilmat cette ville de gloire ancienne, tandis
que, plus tard, les Sumériens adamisés confondirent à la fois la première et la
deuxième ville nodite avec Dalamatia, et désignèrent les trois sous le nom de
Dilmun. Des archéologues ont déjà trouvé d’anciennes tablettes sumériennes
d’argile qui parlent de ce paradis terrestre “ où les Dieux bénirent, pour la
première fois, l’humanité par l’exemple d’une vie civilisée et cultivée ”. Ces
tablettes, qui décrivent Dilmun, le paradis des hommes et de Dieu, reposent
maintenant dans le silence des galeries poussiéreuses de nombreux musées.

Les Sumériens connaissaient bien le premier et le second Éden, mais, malgré le
grand nombre de leurs mariages avec les Adamites, ils continuèrent à considérer les
habitants du jardin du nord comme une race étrangère. Orgueilleux de la culture
nodite plus ancienne, les Sumériens dédaignèrent ces nouvelles perspectives de
gloire en faveur de la grandeur et des traditions paradisiaques de la ville de Dilmun.

4. Les Nodites et Amadonites du nord—les Vanites. Ce groupe avait surgi
avant le conflit de Bablot. Ces Nodites les plus septentrionaux descendaient de ceux
qui avaient cessé d’obéir à Nod et à ses successeurs pour se rallier à Van et à Amadon.

Quelques-uns des premiers associés de Van s’installèrent, par la suite, près
des rives du lac qui porte encore son nom, et leurs traditions naquirent autour de
cet endroit. L’Ararat devint leur montagne sacrée et prit, pour les Vanites des
temps ultérieurs, une signification très analogue à celle du mont Sinaï pour les
Hébreux. Il y a dix-mille ans, les Vanites ancêtres des Assyriens enseignaient que
leur loi morale de sept commandements avait été donnée à Van par les Dieux sur
le mont Ararat. Ils croyaient fermement que Van et son associé Amadon avaient
été enlevés vivants de la planète pendant qu’ils se livraient à l’adoration au
sommet de la montagne.

Le mont Ararat était la montagne sainte de la Mésopotamie du nord et,
comme une grande partie de vos traditions de ces anciens temps fut acquise en
liaison avec l’histoire babylonienne du déluge, il n’est pas surprenant que le
mont Ararat et sa région aient été imbriqués ultérieurement dans l’histoire juive
de Noé et du déluge universel.

Environ 35.000 ans avant l’ère chrétienne, Adamson visita l’un des centres les
plus orientaux des anciennes colonies vanites pour y fonder son centre de civilisation.

3. The central or pre-Sumerian Nodites. A small group at the mouth of
the Tigris and Euphrates rivers maintained more of their racial integrity.
They persisted for thousands of years and eventually furnished the Nodite
ancestry which blended with the Adamites to found the Sumerian peoples of
historic times.

And all this explains how the Sumerians appeared so suddenly and mysteri-
ously on the stage of action in Mesopotamia. Investigators will never be able
to trace out and follow these tribes back to the beginning of the Sumerians, who
had their origin two hundred thousand years ago after the submergence of
Dalamatia. Without a trace of origin elsewhere in the world, these ancient
tribes suddenly loom upon the horizon of civilization with a full-grown and
superior culture, embracing temples, metalwork, agriculture, animals, pottery,
weaving, commercial law, civil codes, religious ceremonial, and an old system
of writing. At the beginning of the historical era they had long since lost the
alphabet of Dalamatia, having adopted the peculiar writing system origin-
ating in Dilmun. The Sumerian language, though virtually lost to the world,
was not Semitic; it had much in common with the so-called Aryan tongues.

The elaborate records left by the Sumerians describe the site of a remark-
able settlement which was located on the Persian Gulf near the earlier city of
Dilmun. The Egyptians called this city of ancient glory Dilmat, while the
later Adamized Sumerians confused both the first and second Nodite cities
with Dalamatia and called all three Dilmun. And already have archaeologists
found these ancient Sumerian clay tablets which tell of this earthly paradise
“where the Gods first blessed mankind with the example of civilized and
cultured life.” And these tablets, descriptive of Dilmun, the paradise of men
and God, are now silently resting on the dusty shelves of many museums.

The Sumerians well knew of the first and second Edens but, despite
extensive intermarriage with the Adamites, continued to regard the garden
dwellers to the north as an alien race. Sumerian pride in the more ancient
Nodite culture led them to ignore these later vistas of glory in favor of the
grandeur and paradisiacal traditions of the city of Dilmun.

4. The northern Nodites and Amadonites—the Vanites. This group arose
prior to the Bablot conflict. These northernmost Nodites were descendants of
those who had forsaken the leadership of Nod and his successors for that of
Van and Amadon.

Some of the early associates of Van subsequently settled about the shores
of the lake which still bears his name, and their traditions grew up about this
locality. Ararat became their sacred mountain, having much the same
meaning to later-day Vanites that Sinai had to the Hebrews. Ten thousand
years ago the Vanite ancestors of the Assyrians taught that their moral law of
seven commandments had been given to Van by the Gods upon Mount Ararat.
They firmly believed that Van and his associate Amadon were taken alive
from the planet while they were up on the mountain engaged in worship.

Mount Ararat was the sacred mountain of northern Mesopotamia, and
since much of your tradition of these ancient times was acquired in con-
nection with the Babylonian story of the flood, it is not surprising that Mount
Ararat and its region were woven into the later Jewish story of Noah and the
universal flood.

About 35,000 B.C. Adamson visited one of the easternmost of the old
Vanite settlements to found his center of civilization.
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5. ADAMSON ET RATTA

Après avoir tracé les antécédents nodites des ancêtres des médians secondaires,
nous devons maintenant tourner notre attention vers la moitié adamique de
leurs ancêtres, car les médians secondaires sont également les petits-enfants
d’Adamson, le premier-né de la race violette sur Urantia.

Adamson figurait dans le groupe des enfants d’Adam et d’Ève qui choisirent
de rester sur terre avec leurs parents. Or le fils ainé d’Adam avait souvent
entendu Van et Amadon raconter l’histoire de leur foyer dans les hautes terres
du nord et, quelque temps après l’établissement du second jardin, il décida de
partir à la recherche de ce pays des rêves de sa jeunesse.

Adamson avait alors 120 ans et avait été le père de trente-deux enfants de pur
sang violet dans le premier jardin. Il voulait rester avec ses parents et les aider à
établir le second jardin, mais il était profondément troublé par la perte de sa
compagne et de leurs enfants, qui avaient tous choisi d’aller sur Édentia avec les
autres enfants adamiques ayant préféré devenir pupilles des Très Hauts.

Adamson ne voulait pas abandonner ses parents sur Urantia et n’était pas
enclin à fuir les épreuves et les dangers, mais il trouva que l’ambiance du
second jardin était fort peu satisfaisante. Il contribua beaucoup aux activités
initiales de défense et de construction, mais décida de partir pour le nord à la
première occasion. Bien que son départ eût été fort amical, Adam et Ève furent
très peinés de perdre leur fils ainé, de le voir se lancer dans un monde étranger
et hostile d’où ils craignaient qu’il ne revînt jamais.

Une troupe de vingt-sept compagnons suivit Adamson vers le nord à la
recherche des peuplades de son imagination d’enfance. Au bout d’un peu plus de
trois ans, le groupe d’Adamson trouva réellement l’objet de son aventure et,
parmi ces peuplades, Adamson découvrit une merveilleuse et belle jeune femme
de vingt ans, qui se disait être la dernière descendante de sang pur de l’état-
major du Prince. Cette femme, nommée Ratta, dit que ses ancêtres descendaient
tous de deux membres de l’état-major déchu du Prince. Elle était la dernière de
sa race et n’avait ni frères ni soeurs vivants. Elle avait à peu près décidé de ne
pas se marier et de vivre sans laisser de postérité, mais elle tomba amoureuse du
majestueux Adamson. Après avoir entendu l’histoire d’Éden et la manière dont
les prédictions de Van et d’Amadon s’étaient effectivement réalisées, puis en
écoutant le récit de la faute du Jardin, elle n’eut plus qu’une seule idée—épouser
ce fils et héritier d’Adam. L’idée gagna rapidement Adamson et, au bout de trois
mois et quelques jours, ils se marièrent.

Adamson et Ratta eurent une famille de soixante-sept enfants. Ils donnèrent
naissance à une grande lignée de dirigeants du monde, mais firent quelque chose
de plus. Rappelons que ces deux êtres étaient réellement suprahumains. Chaque
fois qu’ils avaient quatre nouveaux enfants, le quatrième était d’un ordre
exceptionnel. Il était souvent invisible. Jamais, dans l’histoire de la planète, une
telle chose ne s’était produite. Ratta en fut profondément troublée—et devint
même superstitieuse—mais Adamson connaissait bien l’existence des médians
primaires et conclut qu’il se passait une chose semblable sous ses yeux. Quand vint
au monde le deuxième descendant de cet ordre au comportement étrange, il décida
de lui faire épouser le premier, car l’un était un garçon et l’autre une fille ; ce fut
l’origine de l’ordre secondaire des médians. Presque deux-mille d’entre eux furent
amenés à l’existence en moins d’un siècle avant que ce phénomène ne prît fin.

5. ADAMSON AND RATTA

Having delineated the Nodite antecedents of the ancestry of the second-
ary midwayers, this narrative should now give consideration to the Adamic
half of their ancestry, for the secondary midwayers are also the grandchildren
of Adamson, the first-born of the violet race of Urantia.

Adamson was among that group of the children of Adam and Eve who
elected to remain on earth with their father and mother. Now this eldest son
of Adam had often heard from Van and Amadon the story of their highland
home in the north, and sometime after the establishment of the second garden
he determined to go in search of this land of his youthful dreams.

Adamson was 120 years old at this time and had been the father of thirty-
two pure-line children of the first garden. He wanted to remain with his
parents and assist them in upbuilding the second garden, but he was greatly
disturbed by the loss of his mate and their children, who had all elected to go
to Edentia along with those other Adamic children who chose to become
wards of the Most Highs.

Adamson would not desert his parents on Urantia, he was disinclined to
flee from hardship or danger, but he found the associations of the second
garden far from satisfying. He did much to forward the early activities of
defense and construction but decided to leave for the north at the earliest
opportunity. And though his departure was wholly pleasant, Adam and Eve
were much grieved to lose their eldest son, to have him go out into a strange
and hostile world, as they feared, never to return.

A company of twenty-seven followed Adamson northward in quest of
these people of his childhood fantasies. In a little over three years Adamson’s
party actually found the object of their adventure, and among these people
he discovered a wonderful and beautiful woman, twenty years old, who
claimed to be the last pure-line descendant of the Prince’s staff. This woman,
Ratta, said that her ancestors were all descendants of two of the fallen staff
of the Prince. She was the last of her race, having no living brothers or sisters.
She had about decided not to mate, had about made up her mind to die
without issue, but she lost her heart to the majestic Adamson. And when she
heard the story of Eden, how the predictions of Van and Amadon had really
come to pass, and as she listened to the recital of the Garden default, she was
encompassed with but a single thought—to marry this son and heir of Adam.
And quickly the idea grew upon Adamson. In a little more than three months
they were married.

Adamson and Ratta had a family of sixty-seven children. They gave origin
to a great line of the world’s leadership, but they did something more. It should
be remembered that both of these beings were really superhuman. Every
fourth child born to them was of a unique order. It was often invisible. Never
in the world’s history had such a thing occurred. Ratta was greatly perturbed
—even superstitious—but Adamson well knew of the existence of the primary
midwayers, and he concluded that something similar was trans-piring before
his eyes. When the second strangely behaving offspring arrived, he decided
to mate them, since one was male and the other female, and this is the origin
of the secondary order of midwayers. Within one hundred years, before this
phenomenon ceased, almost two thousand were brought into being.
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Adamson vécut 396 ans. Il retourna maintes fois visiter son père et sa mère.
Tous les sept ans, il partait avec Ratta vers le sud pour se rendre dans le second
jardin et, entretemps, les médians le tenaient au courant de ce qui concernait le
bien-être de son peuple. Durant la vie d’Adamson, ils rendirent grand service en
bâtissant un centre mondial indépendant de vérité et de droiture.

Durant toute leur longue vie, Adamson et Ratta eurent ainsi à leur disposition
ce corps d’assistants merveilleux, qui travaillèrent avec eux à propager la vérité
supérieure et à répandre des normes élevées de vie spirituelle, intellectuelle et
physique. Le résultat de cet effort pour améliorer le monde ne fut jamais
entièrement effacé par les régressions ultérieures.

Les Adamsonites entretinrent une haute culture pendant près de sept-mille ans
à partir de l’époque d’Adamson et de Ratta. Plus tard, ils se mêlèrent aux Nodites
et aux Andonites du voisinage et furent également inclus parmi les “ puissants
hommes de jadis ”. Certains progrès de cet âge subsistèrent et devinrent une partie
latente du potentiel culturel qui s’épanouit plus tard sous l’aspect de la civilisation
européenne.

Leur centre de civilisation était situé dans la région à l’est de l’extrémité sud
de la mer Caspienne, près du Kopet Dagh. À faible hauteur sur les contreforts du
Turkestan, se trouvent les vestiges de ce qui fut jadis le quartier général
adamsonite de la race violette. Dans ces sites des hautes terres situés dans une
ancienne et étroite ceinture fertile au pied des contreforts de la chaine du Kopet,
quatre civilisations différentes, entretenues par quatre groupes distincts de
descendants d’Adamson, virent le jour à des périodes diverses. Ce fut le second de
ces groupes qui émigra vers l’ouest en Grèce et dans les iles de la Méditerranée. Le
reste des descendants d’Adamson émigra vers le nord et l’ouest pour pénétrer en
Europe avec les races mixtes de la dernière vague des Andites sortant de
Mésopotamie. Ils comptèrent aussi parmi les envahisseurs andites-aryens de
l’Inde.

6. LES MÉDIANS SECONDAIRES

Alors que les médians primaires ont eu une origine presque suprahumaine,
ceux de l’ordre secondaire sont les descendants de la pure souche d’Adam unie à
une descendance humanisée d’ancêtres communs à ceux du corps primaire.

Parmi les enfants d’Adamson, il y eut exactement seize de ces étranges
procréateurs des médians secondaires. Ces enfants exceptionnels étaient
également divisés entre les deux sexes, et chaque couple était capable de produire
un médian secondaire tous les soixante-dix jours par une technique conjuguée de
liaison sexuelle et non sexuelle. Un tel phénomène n’avait jamais été possible sur
terre avant cette époque et ne s’est jamais reproduit depuis lors.

Ces seize enfants vécurent et moururent comme des mortels du royaume
(exception faite de leurs traits particuliers), mais leurs descendants, stimulés
électriquement, vivent indéfiniment sans être soumis aux limitations de la chair
mortelle.

Chacun des huit couples donna finalement naissance à 248 médians, et c’est
ainsi que fut constitué le corps secondaire originel de 1.984 membres. Il y a huit
sous-groupes de médians secondaires ; ceux du premier groupe sont appelés
a-b-c le premier, le second, le troisième, etc. ; ceux du second groupe d-e-f le
premier, le second, le troisième, etc. ; et ainsi de suite pour les autres groupes.

Après la faute d’Adam, les médians primaires retournèrent au service des
administrateurs provisoires Melchizédeks ; le groupe secondaire resta attaché au
centre d’Adamson jusqu’à la mort de ce dernier. Trente-trois de ces médians

Adamson lived for 396 years. Many times he returned to visit his father
and mother. Every seven years he and Ratta journeyed south to the second
garden, and meanwhile the midwayers kept him informed regarding the
welfare of his people. During Adamson’s life they did great service in up-
building a new and independent world center for truth and righteousness.

Adamson and Ratta thus had at their command this corps of marvelous
helpers, who labored with them throughout their long lives to assist in the prop-
agation of advanced truth and in the spread of higher standards of spiritual,
intellectual, and physical living. And the results of this effort at world
betterment never did become fully eclipsed by subsequent retrogressions.

The Adamsonites maintained a high culture for almost seven thousand
years from the times of Adamson and Ratta. Later on they became admixed
with the neighboring Nodites and Andonites and were also included among
the “mighty men of old.” And some of the advances of that age persisted to
become a latent part of the cultural potential which later blossomed into
European civilization.

This center of civilization was situated in the region east of the southern
end of the Caspian Sea, near the Kopet Dagh. A short way up in the foothills of
Turkestan are the vestiges of what was onetime the Adamsonite headquarters
of the violet race. In these highland sites, situated in a narrow and ancient fertile
belt lying in the lower foothills of the Kopet range, there successively arose at
various periods four diverse cultures respectively fostered by four different
groups of Adamson’s descendants. It was the second of these groups which
migrated westward to Greece and the islands of the Mediterranean. The
residue of Adamson’s descendants migrated north and west to enter Europe
with the blended stock of the last Andite wave coming out of Mesopotamia,
and they were also numbered among the Andite-Aryan invaders of India.

6. THE SECONDARY MIDWAYERS

While the primary midwayers had a well-nigh superhuman origin, the
secondary order are the offspring of the pure Adamic stock united with a humanized
descendant of ancestors common to the parentage of the senior corps.

Among the children of Adamson there were just sixteen of the peculiar
progenitors of the secondary midwayers. These unique children were equally
divided as regards sex, and each couple was capable of producing a secondary
midwayer every seventy days by a combined technique of sex and nonsex
liaison. And such a phenomenon was never possible on earth before that
time, nor has it ever occurred since.

These sixteen children lived and died (except for their peculiarities) as
mortals of the realm, but their electrically energized offspring live on and on,
not being subject to the limitations of mortal flesh.

Each of the eight couples eventually produced 248 midwayers, and thus
did the original secondary corps—1,984 in number—come into existence.
There are eight subgroups of secondary midwayers. They are designated as
A-B-C the first, second, third, and so on. And then there are D-E-F the first,
second, and so on.

After the default of Adam the primary midwayers returned to the service
of the Melchizedek receivers, while the secondary group were attached to the
Adamson center until his death. Thirty-three of these secondary midwayers, the
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secondaires, les chefs de leur organisation à la mort d’Adamson, essayèrent
d’entrainer l’ordre tout entier au service des Melchizédeks et d’effectuer ainsi
une liaison avec le corps primaire. N’ayant pas réussi à accomplir leur projet, ils
abandonnèrent leurs compagnons et passèrent en bloc au service des
administrateurs provisoires planétaires.

Après la mort d’Adamson, le reste des médians secondaires exerça une
étrange influence inorganisée et sans attaches sur Urantia. À partir de ce
moment-là, et jusqu’à l’époque de Machiventa Melchizédek, ils menèrent une
existence irrégulière et désordonnée. Ils furent partiellement repris sous contrôle
par ce Melchizédek, mais restèrent une abondante source d’ennuis jusqu’aux
jours de Christ Micaël. Durant son séjour sur terre, ils prirent tous des décisions
définitives sur leur destinée future, et la majorité loyale s’enrôla, alors, sous la
direction des médians primaires.

7. LES MÉDIANS REBELLES

La majorité des médians primaires s’adonna au péché à l’époque de la
rébellion de Lucifer. Quand on fit le compte des dégâts de la rébellion planétaire,
on découvrit, parmi d’autres pertes, que 40.119 médians primaires sur les 50.000
originels s’étaient ralliés à la sécession de Caligastia.

Le nombre initial de médians secondaires était de 1.984. Parmi eux, 873 ne
se rangèrent pas sous la direction de Micaël et furent dument internés lors du
jugement planétaire d’Urantia le jour de la Pentecôte. Nul ne peut prévoir
l’avenir de ces créatures déchues.

Les deux groupes de médians rebelles sont maintenant détenus en prison en
attendant le jugement final des affaires de la rébellion systémique, mais ils
accomplirent beaucoup d’actes étranges sur terre avant l’inauguration de la
dispensation planétaire actuelle.

Ces médians déloyaux étaient capables de se révéler aux yeux des mortels
dans certaines circonstances, et c’était spécialement le cas pour les associés de
Belzébuth, chef des médians secondaires apostats. Il ne faut cependant pas
confondre ces créatures exceptionnelles avec certains chérubins et séraphins
rebelles qui vécurent aussi sur terre jusqu’à l’époque de la mort et de la
résurrection du Christ. Certains écrivains de l’antiquité désignaient les médians
rebelles sous le nom de mauvais esprits et de démons, et les séraphins apostats
sous celui de mauvais anges.

Sur aucun monde, les mauvais esprits ne peuvent posséder le mental d’un
mortel après qu’un Fils d’effusion du Paradis y a vécu. Par contre, avant le séjour
de Christ Micaël sur Urantia—avant l’arrivée universelle des Ajusteurs de Pensée
et l’effusion de l’esprit du Maitre sur toute chair—ces médians rebelles étaient
effectivement capables d’influencer le mental de certains mortels inférieurs et de
contrôler quelque peu leurs actes. Ils y parvenaient d’une manière très analogue à
celle des médians loyaux quand ceux-ci servent efficacement à préserver le contact
du mental des humains membres du corps de réserve de la destinée urantien,
pendant que leur Ajusteur se détache en fait de leur personnalité pour une période
de contact avec des intelligences suprahumaines.

Il ne s’agit pas d’une simple figure de rhétorique lorsque vos annales disent :
“ Et ils Lui amenèrent toutes sortes de malades, ceux qui étaient possédés par des
démons et ceux qui étaient lunatiques. ” Jésus savait et reconnaissait la différence
entre la folie et la possession démoniaque, bien que ces états fussent grandement
confondus dans le mental de ses contemporains.

Même avant la Pentecôte, nul esprit rebelle ne pouvait dominer un mental
humain normal et, depuis ce jour, même le mental faible de mortels inférieurs

chiefs of their organization at the death of Adamson, endeavored to swing the
whole order over to the service of the Melchizedeks, thus effecting a liaison
with the primary corps. But failing to accomplish this, they deserted their
companions and went over in a body to the service of the planetary receivers.

After the death of Adamson the remainder of the secondary midwayers
became a strange, unorganized, and unattached influence on Urantia. From
that time to the days of Machiventa Melchizedek they led an irregular and
unorganized existence. They were partially brought under control by this
Melchizedek but were still productive of much mischief up to the days of
Christ Michael. And during his sojourn on earth they all made final decisions
as to their future destiny, the loyal majority then enlisting under the leader-
ship of the primary midwayers.

7. THE REBEL MIDWAYERS

The majority of the primary midwayers went into sin at the time of the
Lucifer rebellion. When the devastation of the planetary rebellion was
reckoned up, among other losses it was discovered that of the original 50,000,
40,119 had joined the Caligastia secession.

The original number of secondary midwayers was 1,984, and of these 873
failed to align themselves with the rule of Michael and were duly interned in
connection with the planetary adjudication of Urantia on the day of
Pentecost. No one can forecast the future of these fallen creatures.

Both groups of rebel midwayers are now held in custody awaiting the
final adjudication of the affairs of the system rebellion. But they did many
strange things on earth prior to the inauguration of the present planetary
dispensation.

These disloyal midwayers were able to reveal themselves to mortal eyes
under certain circumstances, and especially was this true of the associates of
Beelzebub, the leader of the apostate secondary midwayers. But these unique
creatures must not be confused with certain of the rebel cherubim and
seraphim who also were on earth up to the time of Christ’s death and
resurrection. Some of the older writers designated these rebellious midway
creatures as evil spirits and demons, and the apostate seraphim as evil angels.

On no world can evil spirits possess any mortal mind subsequent to the
life of a Paradise bestowal Son. But before the days of Christ Michael on
Urantia—before the universal coming of the Thought Adjusters and the
pouring out of the Master’s spirit upon all flesh—these rebel midwayers were
actually able to influence the minds of certain inferior mortals and somewhat
to control their actions. This was accomplished in much the same way as the
loyal midway creatures function when they serve as efficient contact
guardians of the human minds of the Urantia reserve corps of destiny at those
times when the Adjuster is, in effect, detached from the personality during a
season of contact with superhuman intelligences.

It is no mere figure of speech when the record states: “And they brought
to Him all sorts of sick peoples, those who were possessed by devils and those
who were lunatics.” Jesus knew and recognized the difference between
insanity and demoniacal possession, although these states were greatly
confused in the minds of those who lived in his day and generation.

Even prior to Pentecost no rebel spirit could dominate a normal human
mind, and since that day even the weak minds of inferior mortals are free from
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échappe à cette possibilité. Depuis l’arrivée de l’Esprit de Vérité, quand on
prétend chasser des démons, on confond une croyance à la possession
démoniaque avec l’hystérie, la folie et la débilité mentale. L’effusion de Micaël a
définitivement libéré tout mental humain du risque d’une possession
démoniaque, mais il ne faudrait pas imaginer pour cela que ce risque n’existait
pas dans les âges antérieurs.

Tout le groupe des médians rebelles est maintenant en prison par ordre des
Très Hauts d’Édentia. Ils ne sévissent plus dans ce monde, à l’affut de méfaits à
commettre. Indépendamment de la présence des Ajusteurs de Pensée, l’effusion
de l’Esprit de Vérité sur toute chair a rendu pour toujours impossible aux esprits
déloyaux, quelle que soit leur espèce ou leur nature, d’envahir, de nouveau,
même le mental humain le plus débile. Depuis le jour de la Pentecôte, une chose
telle que la possession démoniaque ne peut plus jamais exister.

8. LES MÉDIANS UNIS

Au dernier jugement de ce monde, lorsque Micaël transféra les survivants
endormis du temps, les créatures médianes furent laissées sur place pour aider au
travail spirituel et semi-spirituel sur la planète. Ils opèrent maintenant comme un
corps unique englobant les deux ordres et comptant 10.992 membres. Les
Médians Unis d’Urantia sont maintenant gouvernés alternativement par le
doyen de chaque ordre. Ce régime a prévalu depuis leur amalgamation en un
seul groupe peu après la Pentecôte.

Les membres de l’ordre le plus ancien, ou primaire, sont généralement
connus sous des numéros. On leur donne souvent des noms tels que 1-2-3 le
premier, 4-5-6 le premier, et ainsi de suite. Sur Urantia, les médians adamiques
sont désignés alphabétiquement pour les distinguer de l’appellation numérique
des médians primaires.

Les êtres des deux ordres sont immatériels quant à la nourriture et à
l’absorption d’énergie, mais ils partagent beaucoup de traits humains ; ils peuvent
prendre plaisir à votre humour aussi bien que participer à votre culte. Quand ils
sont attachés à des mortels, ils entrent dans l’esprit du travail, du repos et du jeu
humains, mais les médians ne dorment pas et ne possèdent pas de pouvoirs de
procréation. En un certain sens, ceux du groupe secondaire sont différenciés selon
les lignes masculine et féminine, et l’on parle souvent d’eux comme de “ lui ” ou
d’“ elle ”. Des couples de cet ordre travaillent fréquemment ensemble.

Les médians ne sont ni des hommes ni des anges, mais, par nature, les médians
secondaires sont plus proches des hommes que des anges. Ils appartiennent d’une
certaine manière à vos races, ce qui les rend très compréhensifs et compatissants
dans leurs contacts avec les êtres humains. Ils apportent une aide inestimable aux
séraphins dans leur travail en faveur des diverses races de l’humanité, et avec
elles. Les deux ordres de médians sont indispensables aux séraphins qui servent
de gardiens personnels aux mortels.

Les Médians Unis d’Urantia sont organisés pour servir avec les séraphins
planétaires, selon leurs dons innés et leur habileté acquise, dans les quatre
groupes suivants :

1. Les messagers médians. Ils portent des noms ; ils forment un groupe peu
nombreux et apportent une grande aide sur un monde évolutionnaire pour assurer
des communications personnelles rapides et sûres.

2. Les sentinelles planétaires. Les médians sont les gardiens, les sentinelles
des mondes de l’espace. Ils remplissent les importantes fonctions d’observateurs
des nombreux phénomènes et types de communications qui présentent de l’intérêt

such possibilities. The supposed casting out of devils since the arrival of the
Spirit of Truth has been a matter of confounding a belief in demoniacal pos-
session with hysteria, insanity, and feeble-mindedness. But just because
Michael’s bestowal has forever liberated all human minds on Urantia from
the possibility of demoniacal possession, do not imagine that such was not a
reality in former ages.

The entire group of rebel midwayers is at present held prisoner by order
of the Most Highs of Edentia. No more do they roam this world on mischief
bent. Regardless of the presence of the Thought Adjusters, the pouring out of
the Spirit of Truth upon all flesh forever made it impossible for disloyal spirits
of any sort or description ever again to invade even the most feeble of human
minds. Since the day of Pentecost there never again can be such a thing as
demoniacal possession.

8. THE UNITED MIDWAYERS

At the last adjudication of this world, when Michael removed the slum-
bering survivors of time, the midway creatures were left behind, left to assist
in the spiritual and semispiritual work on the planet. They now function as a
single corps, embracing both orders and numbering 10,992. The United
Midwayers of Urantia are at present governed alternately by the senior
member of each order. This regime has obtained since their amalgamation into
one group shortly after Pentecost.

The members of the older or primary order are generally known by
numerals; they are often given names such as 1-2-3 the first, 4-5-6 the first, and
so on. On Urantia the Adamic midwayers are designated alphabetically in order
to distinguish them from the numerical designation of the primary midwayers.

Both orders are nonmaterial beings as regards nutrition and energy
intake, but they partake of many human traits and are able to enjoy and
follow your humor as well as your worship. When attached to mortals, they
enter into the spirit of human work, rest, and play. But midwayers do not
sleep, neither do they possess powers of procreation. In a certain sense the
secondary group are differentiated along the lines of maleness and femaleness,
often being spoken of as “he” or “she.” They often work together in such pairs.

Midwayers are not men, neither are they angels, but secondary midwayers
are, in nature, nearer man than angel; they are, in a way, of your races and
are, therefore, very understanding and sympathetic in their contact with
human beings; they are invaluable to the seraphim in their work for and with
the various races of mankind, and both orders are indispensable to the
seraphim who serve as personal guardians to mortals.

The United Midwayers of Urantia are organized for service with the
planetary seraphim in accordance with innate endowments and acquired
skills, in the following groups:

1. Midway messengers. This group bear names; they are a small corps
and are of great assistance on an evolutionary world in the service of quick
and reliable personal communication.

2. Planetary sentinels. Midwayers are the guardians, the sentinels, of the
worlds of space. They perform the important duties of observers for all the
numerous phenomena and types of communication which are of import to the
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pour les êtres surnaturels du royaume. Ils patrouillent le domaine spirituel
invisible de la planète.

3. Les personnalités de contact. Les médians sont toujours employés dans
l’établissement de contacts avec les êtres mortels des mondes matériels, tels que le
sujet par qui les présentes communications furent transmises. Ils sont un facteur
essentiel de ces liaisons entre le niveau matériel et le niveau spirituel.

4. Les aides du progrès. Ce sont les médians les plus spiritualisés. Ils sont
répartis comme assistants auprès des divers ordres de séraphins qui opèrent en
groupes spéciaux sur la planète.

Les médians diffèrent considérablement dans leurs aptitudes à établir des
contacts avec les séraphins au-dessus d’eux et avec leurs cousins humains au-
dessous d’eux. Par exemple, il est extrêmement difficile aux médians primaires
d’établir un contact direct avec des agents matériels. Ils sont beaucoup plus
proches des êtres du type angélique, et sont donc habituellement affectés à
travailler avec les forces spirituelles présentes sur la planète et à leur apporter
leur ministère. Ils agissent comme compagnons et guides des visiteurs célestes et
des hôtes estudiantins, tandis que les créatures secondaires sont presque
exclusivement attachées au ministère des êtres matériels du royaume.

Les 1.111 médians secondaires loyaux sont engagés dans d’importantes
missions sur terre. Par comparaison avec leurs associés primaires, ils sont
nettement matériels. Ils existent juste au delà du champ de vision humain et
possèdent une latitude d’adaptation suffisante pour établir à volonté un contact
physique avec ce que les hommes appellent “ des objets matériels ”. Ces créatures
uniques ont certains pouvoirs définis sur les choses du temps et de l’espace, y
compris les animaux du royaume.

Beaucoup de phénomènes physiques attribués aux anges ont été accomplis
par les créatures médianes secondaires. Lorsque les premiers instructeurs de
l’évangile de Jésus furent jetés en prison par les ignorants chefs religieux de
l’époque, un véritable “ ange du Seigneur ouvrit de nuit les portes de la prison et
les conduisit dehors ”. Par contre, dans le cas de la délivrance de Pierre, après
l’exécution de Jacques sur l’ordre d’Hérode, ce fut un médian secondaire qui
accomplit le travail attribué à un ange.

Aujourd’hui, leur principal travail est celui d’invisibles associés de liaison
personnelle des hommes et des femmes qui constituent le corps de réserve
planétaire de la destinée. Ce fut l’oeuvre de ce corps secondaire, habilement aidé
par quelques membres du corps primaire, qui provoqua, sur Urantia, la
coordination des personnalités et des circonstances, qui incita finalement les
superviseurs planétaires célestes à prendre l’initiative de certaines requêtes ; celles-
ci aboutirent à l’octroi des autorisations rendant possible la série de révélations
dont le présent fascicule fait partie. Mais il y a lieu de préciser clairement que les
créatures médianes ne sont pas impliquées dans les spectacles lamentables qui
sont donnés sous le qualificatif général de “ spiritisme ”. Tous les médians résidant
actuellement sur Urantia ont un statut honorable, et aucun n’a de connexion avec
les phénomènes dits de “ médiumnité ”. En général, ils ne permettent pas aux
humains d’être témoins de leurs activités physiques parfois nécessaires, ni de leurs
autres contacts avec le monde matériel, tels que les sens humains les perçoivent.

9. LES CITOYENS PERMANENTS D’URANTIA

Les médians peuvent être considérés comme le premier groupe d’habitants
permanents rencontrés sur les diverses sortes de mondes dans les univers ; par

supernatural beings of the realm. They patrol the invisible spirit realm of the
planet.

3. Contact personalities. In the contacts made with the mortal beings of the
material worlds, such as with the subject through whom these communications
were transmitted, the midway creatures are always employed. They are an
essential factor in such liaisons of the spiritual and the material levels.

4. Progress helpers. These are the more spiritual of the midway creatures,
and they are distributed as assistants to the various orders of seraphim who
function in special groups on the planet.

Midwayers vary greatly in their abilities to make contact with the sera-
phim above and with their human cousins below. It is exceedingly difficult,
for instance, for the primary midwayers to make direct contact with material
agencies. They are considerably nearer the angelic type of being and are
therefore usually assigned to working with, and ministering to, the spiritual
forces resident on the planet. They act as companions and guides for celestial
visitors and student sojourners, whereas the secondary creatures are almost
exclusively attached to the ministry of the material beings of the realm.

The 1,111 loyal secondary midwayers are engaged in important missions
on earth. As compared with their primary associates, they are decidedly
material. They exist just outside the range of mortal vision and possess
sufficient latitude of adaptation to make, at will, physical contact with what
humans call “material things.” These unique creatures have certain definite
powers over the things of time and space, not excepting the beasts of the realm.

Many of the more literal phenomena ascribed to angels have been per-
formed by the secondary midway creatures. When the early teachers of the
gospel of Jesus were thrown into prison by the ignorant religious leaders of
that day, an actual “angel of the Lord” “by night opened the prison doors and
brought them forth.” But in the case of Peter’s deliverance after the killing of
James by Herod’s order, it was a secondary midwayer who performed the
work ascribed to an angel.

Their chief work today is that of unperceived personal-liaison associates
of those men and women who constitute the planetary reserve corps of
destiny. It was the work of this secondary group, ably seconded by certain of
the primary corps, that brought about the co-ordination of personalities and
circumstances on Urantia which finally induced the planetary celestial
supervisors to initiate those petitions that resulted in the granting of the
mandates making possible the series of revelations of which this presentation
is a part. But it should be made clear that the midway creatures are not
involved in the sordid performances taking place under the general
designation of “spiritualism.” The midwayers at present on Urantia, all of
whom are of honorable standing, are not connected with the phenomena of
so-called “mediumship”; and they do not, ordinarily, permit humans to
witness their sometimes necessary physical activities or other contacts with
the material world, as they are perceived by human senses.

9. THE PERMANENT CITIZENS OF URANTIA

Midwayers may be regarded as the first group of the permanent inhabitants
to be found on the various orders of worlds throughout the universes in contrast
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opposition aux ascendeurs évolutionnaires tels que les créatures humaines et les
armées angéliques. On rencontre de tels citoyens permanents à divers points de
l’ascension vers le Paradis.

Contrairement aux ordres variés d’êtres célestes affectés au ministère d’une
planète, les créatures médianes vivent sur un monde habité. Les séraphins
viennent et s’en vont, mais les médians restent et resteront, et le fait d’être nés sur
la planète ne les empêche pas d’y servir de ministres. Ils assurent l’unique régime
continu qui harmonise et relie les administrations changeantes des armées
séraphiques.

En tant que véritables citoyens d’Urantia, les médians portent un intérêt de
parenté à la destinée de cette sphère. Ils forment une association résolue,
travaillant avec persistance au progrès de leur planète natale. Leur détermination
ressort de la devise de leur ordre : “ Ce que les Médians Unis entreprennent, les
Médians Unis l’accomplissent. ”

Bien que leur aptitude à traverser les circuits énergétiques rende possible à
n’importe quel médian de quitter la planète, ils se sont engagés individuellement
à ne pas partir avant le jour où les autorités de l’univers les libéreront. Les
médians sont fixés sur une planète jusqu’aux âges de lumière et de vie. À
l’exception de 1-2-3 le premier, nul médian loyal n’est jamais parti d’Urantia.

1-2-3 le premier, doyen de l’ordre primaire, fut libéré de ses devoirs planétaires
immédiats peu après la Pentecôte. Ce noble médian resta fermement aux côtés de
Van et d’Amadon pendant les jours tragiques de la rébellion planétaire, et son
commandement intrépide contribua à réduire les défections dans son ordre. Il sert
à présent sur Jérusem comme membre du conseil des vingt-quatre, et il a déjà
rempli une fois, depuis la Pentecôte, la fonction de gouverneur général d’Urantia.

Les médians sont attachés à la planète ; toutefois, de même que les mortels
parlent aux voyageurs venus de loin et se renseignent ainsi sur les lieux lointains
de la planète, de même les médians s’entretiennent avec des voyageurs célestes
pour s’instruire de ce qui se passe dans les endroits éloignés de l’univers. Ils
deviennent ainsi familiers avec ce système et cet univers local, et même avec
Orvonton et ses créations soeurs, et ils se préparent de la sorte à la citoyenneté sur
les niveaux supérieurs d’existence des créatures.

Les médians sont amenés à l’existence pleinement adultes—sans passer par
une période de croissance ni de développement à partir de l’immaturité—mais ils
ne cessent jamais de croitre en sagesse et en expérience. À l’instar des mortels, ils
sont des créatures évolutionnaires et possèdent une culture qui est un
accomplissement évolutionnaire authentique. Il y a beaucoup de grands penseurs
et de puissants esprits parmi les médians d’Urantia.

Sous un aspect plus large, la civilisation d’Urantia est la production conjointe
des mortels et des médians de cette planète, et ceci reste vrai malgré la différence
existant, à l’heure actuelle, entre leurs deux niveaux de culture, différence qui ne
sera pas comblée avant les âges de lumière et de vie.

La culture des médians est le produit d’un groupe de citoyens planétaires
immortels ; elle est donc relativement immunisée contre les vicissitudes
temporelles qui assaillent la civilisation humaine. Les générations d’hommes
oublient, mais le corps des médians se souvient, et cette mémoire est le trésor des
traditions sur votre monde habité. C’est pourquoi la culture d’une planète reste
toujours présente sur cette planète ; dans des circonstances appropriées, ces
précieux souvenirs d’évènements passés sont mis à la disposition des hommes.
C’est ainsi que l’histoire de la vie et des enseignements de Jésus a été donnée par
les médians d’Urantia à leurs cousins dans la chair.

with evolutionary ascenders like the mortal creatures and the angelic hosts. Such
permanent citizens are encountered at various points in the Paradise ascent.

Unlike the various orders of celestial beings who are assigned to minister
on a planet, the midwayers live on an inhabited world. The seraphim come
and go, but the midway creatures remain and will remain, albeit they are
nonetheless ministers for being natives of the planet, and they provide the one
continuing regime which harmonizes and connects the changing adminis-
trations of the seraphic hosts.

As actual citizens of Urantia, the midwayers have a kinship interest in the
destiny of this sphere. They are a determined association, persistently working
for the progress of their native planet. Their determination is suggested by the
motto of their order: “What the United Midwayers undertake, the United
Midwayers do.”

Although their ability to traverse the energy circuits makes planetary
departure feasible to any midwayer, they have individually pledged themselves
not to leave the planet prior to their sometime release by the universe
authorities. Midwayers are anchored on a planet until the ages of settled light
and life. With the exception of 1-2-3 the first, no loyal midway creatures have
ever departed from Urantia.

1-2-3 the first, the eldest of the primary order, was released from im-
mediate planetary duties shortly after Pentecost. This noble midwayer stood
steadfast with Van and Amadon during the tragic days of the planetary
rebellion, and his fearless leadership was instrumental in reducing the
casualties in his order. He serves at present on Jerusem as a member of the
twenty-four counselors, having already functioned as governor general of
Urantia once since Pentecost.

Midwayers are planet bound, but much as mortals talk with travelers
from afar and thus learn about remote places on the planet, so do midwayers
converse with celestial travelers to learn about the far places of the universe.
So do they become conversant with this system and universe, even with
Orvonton and its sister creations, and so do they prepare themselves for
citizenship on the higher levels of creature existence.

While the midwayers were brought into existence fully developed—
experiencing no period of growth or development from immaturity—they
never cease to grow in wisdom and experience. Like mortals they are evolu-
tionary creatures, and they have a culture which is a bona fide evolutionary
attainment. There are many great minds and mighty spirits among the
Urantia midway corps.

In the larger aspect the civilization of Urantia is the joint product of the
Urantia mortals and the Urantia midwayers, and this is true despite the
present differential between the two levels of culture, a differential which will
not be compensated prior to the ages of light and life.

The midway culture, being the product of an immortal planetary citizenry,
is relatively immune to those temporal vicissitudes which beset human
civilization. The generations of men forget; the corps of midwayers
remembers, and that memory is the treasure house of the traditions of your
inhabited world. Thus does the culture of a planet remain ever present on that
planet, and in proper circumstances such treasured memories of past events
are made available, even as the story of the life and teachings of Jesus has
been given by the midwayers of Urantia to their cousins in the flesh.
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Les médians sont les habiles ministres qui comblent le fossé, apparu après la
mort d’Adam et d’Ève, entre les affaires matérielles et les affaires spirituelles
d’Urantia. Ils sont également vos frères ainés, vos camarades dans la longue lutte
pour atteindre sur Urantia un statut ancré de lumière et de vie. Les Médians
Unis forment un corps qui a été mis à l’épreuve de la rébellion ; ils joueront
fidèlement leur rôle dans l’évolution planétaire jusqu’à ce que ce monde atteigne
le but des âges, jusqu’au jour lointain où, en fait, la paix régnera sur terre et où,
en vérité, il y aura de la bonne volonté dans le coeur des hommes.

À cause du précieux travail accompli par ces médians, nous avons conclu
qu’ils forment une partie vraiment essentielle de l’économie spirituelle des
royaumes. Sur les mondes où la rébellion n’a pas gâché les affaires planétaires,
ils rendent encore plus de services aux séraphins.

Toute l’organisation des esprits supérieurs, des armées angéliques et des
compagnons médians se consacre avec enthousiasme à réaliser le plan du
Paradis pour l’ascension progressive et l’aboutissement à la perfection des
mortels évolutionnaires. C’est l’un des travaux célestes de l’univers—le
magnifique plan de survie consistant à faire descendre Dieu jusqu’à l’homme et
ensuite, par une sorte d’association sublime, de ramener l’homme à Dieu dans
une éternité de service et une divinité d’accomplissement—pour les mortels
comme pour les médians.

[Présenté par un Archange de Nébadon.]

Midwayers are the skillful ministers who compensate that gap between
the material and spiritual affairs of Urantia which appeared upon the death
of Adam and Eve. They are likewise your elder brethren, comrades in the
long struggle to attain a settled status of light and life on Urantia. The United
Midwayers are a rebellion-tested corps, and they will faithfully enact their
part in planetary evolution until this world attains the goal of the ages, until
that distant day when in fact peace does reign on earth and in truth is there
good will in the hearts of men.

Because of the valuable work performed by these midwayers, we have
concluded that they are a truly essential part of the spirit economy of the
realms. And where rebellion has not marred a planet’s affairs, they are of still
greater assistance to the seraphim.

The entire organization of high spirits, angelic hosts, and midway fellows
is enthusiastically devoted to the furtherance of the Paradise plan for the
progressive ascension and perfection attainment of evolutionary mortals, one
of the supernal businesses of the universe—the superb survival plan of
bringing God down to man and then, by a sublime sort of partnership,
carrying man up to God and on to eternity of service and divinity of attain-
ment—alike for mortal and midwayer.

[Presented by an Archangel of Nebadon.]
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